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NOUVEAU BOND EN AVANT DE ROMMEL 

Infatigables dais leur poursuite de l'ennemi, 
les troupes de l'Aie ont dépassé Fouka 

Kn sarypte. la pression de l o t t e n - d e e objets p w — m i l , Toutes M* 

Eve aaniaiiiii-ltnllenno sur l«s (oross lettres ne parviendront plus «a An-
rltennlques *n retrait» vers l E s t gleterre. Leur» expéditeurs ont été 

faite priaonoasrs o u ispneant apus la 
sable de 1s asarnsavrtque. 

Le» « Tommlm * 
sont découragé* 

Les urniuspondapaai artresee»» par 
d es prisonnier» asajdals » leurs pa
rente reflètent leur profond décou
ragement consécutif k l'abandon de 
TobrouK et * la fuite vers lEgypte 
Le l ieutenant Hubert ami th. d'une 
nnmnagnl» de char», éêrlt notam
ment k sa famille k Boston : 

< Dans cette auimn africaine. 
Berlin. 30 Juin. — La • - • armée boue sosamas naseau» de Tèrttablee 

britannique, talonnée par les trou

as poursuit arec une vigueur oui ne 
Décroît pas. 

Oomme le signalent les commun l-
crués officiel* allemands e t Italiens. 
l e s troupes de l'Axe ont largement 
dépassé Fouka. k 00 kilométras k 
t'est de Marsa-lastrouk. EU sa se 
trouvent par conséquent actuelle
m e n t k environ MO km. k l'ouest 
d'Alexandrie. 

Dans leur fuite, le» Anglais 
abandonnent 

lut important matériel 

pes germano-Italienne», continua 
battre en retraite. L'avance rapide 
d u corp» de char» de Rommel. oblige 
l'adversaire k abandonner son maté
riel de guerre, ses chars ds combat 

La tituation de r Egypte 
ett critique... 

» Au même moment, les bombes 
allemandes s'abattent sur ce train 
De formidables explosions en résul
tent et des flammes s échappent de 
plusieurs vsgons. Les batteries del Ankara, 80 Juin. — Dans le Jour. 
D C A . , se rendant compte de l'inu- nal « Dlus ». il. Eenlx. «occupant 
tUlté de leurs effort», cessent le feu. de la situation créée e n Xgjpte 
Kn un rien de tempe, tout le train après la prise de aiarse-tfatrouk. 
de marchandises était en flammes écrit entre autres : 

son précieux chargement anéanti. | « Lee soucis qui se sont emparés 
Notre mission était remplie. Sur le des Anglais k propos de l'Afrique 
chemin du retour, nous a von» ob- sont parfaitement fondés. Leur sl-
servé sur l s route cotiére des colon- t u * * 1 0 0 est, e a effet, très critique, 
aee de véhicule» et des dépôts de comme Os l'avouent eux-mêmes, 
carburant détruits, a (Lire la sai t* M l * 2 - ) 

Des trwpes qÊKLW 
ont pénétré (ions la 

de Sél» 

Mgr B r a s a o k s , 

vice-recteur de l'tmtitut catholique, 
qui pourrai être appelé à rempla

cer le cardinal BaudrMari. 

automates, noua coures» dans tous 
las sens e t faisons tous les Jours la 
même chose. On nous appelle 1 
< forces du Moyen-Orient » (M 
P.). mais le sommes-nous en réel 

Dans nos rangs, on Interprète 
e t vébiculee automobiles et k dépas- cas Initiales M X F . par « Men En-
ser ses positions préparées k l'avance gland forgetten » (Les hommes o u -
pour sller occuper de nouvelles 11- blléa par l'Angleterre) : .noua eom-
gnes de défense plus loin en dlrec-imee ebandonnéa k notre sort. Nos 
t lon de 1 Est. division» de chars blindés ont été 

A coté des batteries que les Brl-1 sévèrement battues par Rommel et 
tannlque . ont abandonnées en toute nous n'apercevons plus aucun avion 
bâte glaent dea objete d'équipement.. anglais. Vraiment, on nous 
de» fusils et des grenades k main, oubliés, 
même des portefeuilles, de» lettres et 

LÀ GRANDE-BRETAGNE 
I SUBIT UNE CRISE TRÈS GRAVE 

Le Maréchal et M. Laval 
ont reçu 

le gouverneur général 
de l'Afrique occidentale 

Vichy, S0 Juin. — Le gouverneur 
général de l'Afrique occidentale 
française a eu, mardi matin, de* 

Le poids de raviation 

dan» la bataiïte 
De toute évidence, l'ennemi est 

surpris par la rapidité avec laquelle 
le» troupe» germano-Italienne» 
pourchassent La « • • année britan
nique s'est particulièrement ressen
tie du harcèlement continuel de ses 
arriére» par l'aviation allemande 
L'adversaire n'était plus en mesure 
d'amener en temps uti ls des renforts 
pour sas divisions défaite» 

Un commandent de groupe d'une 
escadrille ae combat, qui vient de 

entretien» avec des personnalité» rentrer d'une attaque nocturne con 
gouvernementales, entre autre» svec tre une route britannique dans 1< 
ai. Laval, chef du gouvernement, désert, relate ses Impressions 

Les événements, d'Afrique 
ani fait naître une vive inquiétude 

LES ETATS-UNIS SONT MECONTENTS 
ET L'AUSTRALIE A PERDU CONFIANCE 

grâce à une percée victorieuse suc la 

et à la traversée cfc la hue cfê S© 
* * * ? 

Berlin, M Juin. — La lutte pour 
la forteresse de Bébeatopol es t e n . 
tré» dans une nouvelle prisse d é 
cisive. Ls succès obtenu k la 
de 1* trouée opérée dans les hau-
teuus damlnantes de Bapous a été 
amjKlBee en largeur et en profon
deur. 

La prise d'assaut de ostte none de 
fortins donne un caractère décisif 
k cas combats; e s * lk drêtsr «» Sav "•>*»• 
poun formait vraiment k elle-aeule 
uzt puissant réduit k l'intèrteu» d u 
eystèms dêfenetf. 

Au'pied ds ces hauteurs 
le cimetière anglsts où reposent 
soldats britanniques tombés pendant 
la guerre d s Crimée. Mais las bol-
cbevlstes n»-se sont pas fa l , faute 
ds le transformer en point d'appui. 

D'autre part, la traversée de> la 
baie de Bevernaja crée la condition 
essentielle pour la percée, par les 

troupes allaramnsS.es venant du Mord, 
" «fan» HHaWWai» d a 

baie de «Majarnaja 
dea iilisniaes Isa 

plut IrnpArtaata que Isa Allemands 
eussent k vaincre dans la partie 
nord fie» ttrtMcatlooa. La rire sep
tentrionale de la baie est , mainte-

Iraient êtf* apprécié «ou» l'angi» 
•^rmtéMsMié ; 4} <qintlCn« '*sVU»Mri | n f 
performance mas^ulUrus de la par; 

troûvaides so ldats qui tuiaan a lutter Cou 
tnt les tee nn^entstaU qui ss détendait fa -

La localité de Oajtanl, s i tuas sur 
la crête est de la sala dé sevarnaja, 
et u n e grande quantité « a taetssjw 
sont tombés entra» les mains" des 
troupes ail» 
la suite " 

la «aises de TOke» 
l'aube du M J 

chenil n de fer. s> 
tre des 

tarmamU qui. uW 
de aevernaj» 

rsetion sud n i t 
très fortifiée. Apre 

i troupes 
u n e s o l 

1-smzst 
una« 

Londres. 30 Juin (vis Stockholm 
et Genève). 

Les édltorlsux dee Journaux de le 
capitale anglaise étalent tous sous 
presse s v s n t que parvint du Caire 
la confirmation de la prise de l l i r u -
Matroux par les forces germano-Ita
liennes et cependant, 11 n'était paa 
une gaaette qui mit en doute l'exac
t itude d u communiqué de l'Axe. 

L après-midi. Il *'Wt Mjtretepu^sjea, f M| aaisasaq. suas *"- - | '"*'• caractérise la vive Inquiétude 
™ ' l e moins du monde bsoooânodé» par qui s e s t emparée de l'opinion pu-

le feu de l'artillerie de D.CA. brl- j bllque anglaise quant k la campagne 
tannlque, les*» Ju 88 » survolent le j d'Egypte. 
chemin de fer k mi-chemin d'Ale-h o n ne sait pas encore si les Com-
xandne. A l'est de Fouks, nous ob- munis réclameront une enquête ofn-
servon» un grand train de marchan-; cielle au sujet de Tobrouk. Le « Dal-

Les milieux politiques vlchyasois 
attachent un grand intérêt k cas 
entrevue», étant donnée l'Importance 
actuelle de l'Afrique occidentale. 

L a C o n s e i l d ' E t a t 

a r e g a g n é P a r i a 
Paris. M Juin — Le Conseil d'Btat. 

qui depul» 1M3 s'était replié en sone 
non occupée, s regagné mardi soir 
Paris. 

a» êês»| ' 

Ni les Journaux, ni les experts mi
litaires n'ont essayé de minimiser kg 
chute de Maree-Mau-ouk. A noter 
cette déclaration faite par un Jour
nal : 

« Mars»-Ma trou le n'est pas néces
sairement la dernière position de dé
fense qui soit efficace, mal» la rapi
dité avec laquelle cette forteresse 
est tombée est un mauvais présage. > 

° n I P P é l l e dans cet ordre 
qu'on' f rWvsflaè" perioanf "de 
nées k l s fortification de Marsa-Ma-
trouk en vue 
l'Egypte 

militaires, on se demande 
ces} condition», 11 n'est pas souhai
table qu'on drogue les soldat* e n 
glais afin qu'ils puissent résister plus 
longtemps. 

Le correspondant militaire a u 
mes • constate que les combats en 
Afrique du Nord se sont tous dé- ! 
veloppés défavorablement pour l'An- I 
gleterre. même après la chute de 

. l -beure eat»raice..djujtsjB*4 
que beaucoup de choses dépen-

lent pour les ailles e t l'Angleterre 
défense de, d e l a tournure future que prendront | 

lee i combats en Afrique du Nord 

dises, comprenant une cinquantaine 
de vagons. Lorsque, vers 33 heures. 
nous s t taquons cet objectif, une 
batterie de défense aérienne ouvre 
le feu. maie les obus se perdent 
dsns le vide. 

M. BERGERY, 
nommé 

ambassadeur 

de France 

à Anlrara, 

est parti de yichtf 

pour rejoindre 

son poste. 

Il a été salué 

è la gare par 

M. XWSMC Esrkia, 

ambassadeur 

de Turquie 

en Frante. 

(Ph. araphopres») 

ly Mail > propose, une nouvelle foie, 
que cette enquête soit ajournée Jus-
qu au moment où l'on verra plus 
olalr dans les affaires d'Egypte. D'au
tres quotidien» estiment qu'il Im
porte qu'on fasse Immédiatement la 
lumière sur la situation, en allé
guant qu'il est sbsolument néces
saire de tirer s u clair comment 11 
s'est fslt que 30 k 30.000 soldat» se 
soient tout s implement rendus 

< Nous avons délk d û encenser de 
nombreux coupe, dit-on en général. 
et nous croyions avoir appris quel
que chose ; mata au fa't. nous 
n'avons même pas encore compris k 
quel point les Allemande sont 
pldes. > 

Après les pertes qu'elles ont es- ; rjne chose est maintenant certaine . 
suyées. les troupes britanniques se- j Rommel ne perd pas de temps et il : 
ront probablement encore moins en e m p j o l e dans toute la , mesure du 
é t s t de résister s 1 ennemi qui poa-1 pénib le les troupes dont 11 dispose. I 
aède un matériel de qualité supé- C n se rend très bien c o m p t e ! d u ; 

coté anglais, que de violents corn rieure 
On se demande maintenant al les 

unités anglaise» sont trop exténuées 
pour pouvoir engager une bataille de 
chars. 

SI la 8* armée peut poursuivre l s 
lutte sans trop de perte* en prison
niers et en matériel, de façon k ga
gner du tempe, et si Auchlnleck re
çoit des renfort», la situation pourra 
éventuellement être rétablie. 

Le correspondant du Caire du 
« DeHy Telegrapb » parle de 
l'épuisement des troupes anglaises 
en Afrique du "Nord et raj 
cette occasion que. dans les "milieux 

LA RELEVE DES PRISONNIERS : 
une expérience unique dans I histoire 

et qui doit réussir 

Premiers effets d'une victoire 
Quels tant le» premiers effets po- ' n'ont jamais montré à l'égard de 

tttiquet et militaires des victoires la Grande-Bretagne une sympathie 
africaine* du maréchal Rommel T : Men rf ir , s'agitent et escomptent 
C'est la question que se posent, ouvertement de profonds change-
dans le monde entier, les observa-, ments. 
teur* averti* des événement* ac-1 L'Mgtnrte, qui a toufour* aspiré à 
tuels. Il est facile d'v répondre en ! sa complète indépendance, voit ' 
faisant un tour d'horizon et en no- ; poindre le jour libérateur. Naha* 
tant les réaction* de* gouverne- Pacha, qui, à un certain moment, 
ment* et de roetnion dan* lu diffé- I tembiaU pencher vers une inter
rent* pays plu* particulièrement in- ventlon armée, n'a été suivi ni par 
tértusés. Ile roi Farouk. ni par le peuple, et 

L'avance extraordinairement ra- ] il test vu contraint de modifier son 
pide de* troupe* germano-italienne* attitude. 
en Egypte met en péril Alexandrie, \ Kn Irak, où le* Anglais ont im-
le dernier grand port que le* An- posé un Régent, l'agitation des po-
glals possèdent 'en Méditerranéelpulation* indigènes inquiète jorte-
orientale. Ni Port-Saïd, ni Haït la. ment le gouvernement' nullement1 

n i Beyrouth, ni Tripoli de Syrie \ populaire. 
n'ont de loin son Importance. Si ce, Kn Iran, les Bolchevik* ont, m 
pori est perdu, on peut dire que tait, éttmtné déjà le* Anglaii. Dan* 
l'Angleterre perdra du même coup cette contrée, Il ett probable que ce 
le contrôle effectif de toute la par- j sont lee défaites russes de Kharkov 
tie de* cote* africaine* qui va fus- • et de la Crimée qui exercent la plus 
qu'à Alexandrette, en Turquie San* I prande influence sur l'opinion, 
doute, les Britanniques peuvent e n - Va Syrie, d'après de* informa-
core recevoir de* renfort*, mat* é d i f i o n s , semble redouter une attaque 
éviter la catastrophe. D'auteurs, ce directe de* tiowpes de VAxe. atta-
probtëme qui ut spécifiquement du loue qui pourrait se produire par 
domaine de la stratégie, tort du mer. 
oestre de cette étude. In/tn. commet on peut bien le 

Il faut bien te rendre compte que penser, la Turquie ne reste pas in-
le Proche-Orient constitue la sou-1 différente W*-à-vit du événement* 
sistre de la route imperiadt de* qui te déroulent en Kgypte et elle 
Jetées, défi pratiquement coupée ! ** tient prête à toute éventualité, 
njotsrd'hut. On comprend donc Aux Indes aussi, les victotru de 
•msjqunl les peuples de ce Proche- Rommel causent une grande sensa-
Ortemf luttent «mec une attemttun ; t lon dans les population* mahomt-
uMsrtunttiére la marche xucsuriemeitenu. 

, * rdsw. Les jette teleméqmn f u s , J . H> 

Vichy, 30 Juin. — L'annonce par 
le président Laval qu'un nombre im
portant de prisonnière agriculteur» 
aérait libéré dée «'arrivée d'ouvriers 
français en Allemagne a suscité une 
grande espérance dans les rtt'ags II 
ne fsut pas que cet espoir soit déçu, 
car. occnme l'écrit If. Bpinssse dans 
« l'Effort >, 11 s'agit de savoir si les 
Français qui subissent depuis deux 
longues années un pénible Interne
ment, seront relevés par d'autres 
Français qui, eux, n'ont paa souf
fert. 

L'expérience en cours, un ique dans 
l'histoire, a une grande importance 

pour le sort dos prisonniers en gé
néral, car de sa réussite dépend aussi 
la libération dee autres prisonniers 
non agriculteurs. 

A ceux qui sont tentés de critiquer 
cette Innovation entre vainqueurs et 
vaincue, U convient de rappeler les 
paroles du maréchal Pétaln, préci
sant que l'artniatioe, dans 1 esprit de 
ses signataires, avait été conclu seu
lement pour une courte période. 

SI la Franc» veut vivre e t préser
ver son avenir, elle doit chercher des 
«ooomtnodements avec l'Allemagne. 

(Lire k tarte pare 2.) 

bats auront encore Heu au cours de 
son offensive. 

Le « Daily Mail • écrit que « l'ad
versaire a enregistré des .succès mi 
litaires vraiment dangereux ». Per-

(Lire la m i t e p a a * 2 . ) 

LE COMMUNISME 
sur son terrain de prédilection : 

LA GRANDE ENTREPRISE 
par Roger MATEO 

Dan» le manafeaU qu'il publiait à 
Londres en 1847, le théoricien Juif du 
commurilame. Karl Marx, • " ' i t " «2 
matière d'Introduction que ' blrtolr» 
de toute KJClété ju»qu k noa ! « « • " 
été nue l'hlatolr» de la lutte dea ciaa-
se. Et. après avoir tiré de cette oone-
tatatlon la aubatance même de sa 
doctrine, il concluait par cet appel aux 
ouvrier» du monde entier « Prolétai
re, de tous lea pay», unlaaes-vous ». 

Nou. ne discuterons paa Ici •de_ler-
reur fondamsntals ou de la fourberie 
po.ltlqae qui constitue l'érection de 
\i lutte de» clasaea en principe doc
trinal Ce que noua pouvona en dire, 
cependant, c'eat que. falaant abstrac
tion de tout phénomène a » ' JJ0"^* 
au facteur humain, cette doctrine 
oorte en aol la marque Judaïque qui 
in fait au premier chef le plu, grand 
monument antisocial qui ae puiaee 
concevoir. ^. 

Pratiquement, c'est l'évolution mê
me du régime capital!»» libéral et 

tout ce qu'il comporte d'égolsme pour 
lea détenteur» de» moyen» de produc
tion qui ont permis k la démagogie 
communiste de pénétrer auasl profon
dément que noue l'avons constaté. 
dan» 1» grands maaas dea ouvrière. Et 
noua ajoutons que c'eat dans la con
centration lnduetrtelle. aussi bien que 
dans la regroupement des travailleurs 
qu'elle nécessite dans une même en-
treprtee que les démagogue» marxiatee 
ont trouvé ls terrstn le plue propice 
k l'extenalon ds leur Idéologie et a 
« l'union dea prolétalree » préconisée 
par slsrx lui-même. 

(Lira h saite p a a * 2 . ) 

"Faire bloc 
autour du Chef 

qui incarne 
l e p o u v o i r l é g i t i m e 

dit Mgr CHASSAIGNE, 
è r é d a e de Toi le 

TuHe. 80 juin. — Dan» l'appel 
qu'il vient d'adresser k trola mille 
fidèles réunis dsns l s cathédrale k 
l'occasion ds ls Sains/Jean, algr 
Chassslsne, évêque de Tulle, a parlé 
de l'union dee Français : 

« Mous sommes péniblement Unpre» 
alormés. a-t-U dit. par les incom
préhensions de ceux de nos frères 
qui, au lieu de noue unir, cher
chent k nous diviser. Au lieu de 
faire bloc autour d u Otosf qui 
Incarne le pouvoir légitime. Ils sont 
k l'affût de ee qui peut contredire 
•es ftaroles et ses actes, d s ee qui 
peut entrsver son a c t o n . Ils pren
nent k tkche. dlralt-on. de détour
ner de leur signification les mots 
mêmes employés psr lui ou par ceux 
qui le représentent. Une telle ma
nière de faire n'est pas freuçeta». 
elle n'set paa chrétienne 

«La France sera sauvée lorsque 
ses fils seront prêts k renoncer k 
leur manier* personnelle de Juger 
las événement» et qu'il» consenti
ront k sglr en donnant leur con
fiante k ceux qui ont »tve»»fé ha 
lourde responsabilité de isiaesr ls 
Pays. » 

Du 17 air 26 
l'aviation angl 
a perdu 200 appa 

QUARTIER «ÉNCRAL P U FÛHEER, 3 » j u a i . — Le haut 

de l'armée communique : 
A Sébsstepol. de» divisions llliSnaaée» restant da 

saie de Severaaja et ont tait irruption sa éésjlt éruaa 
de l'ennemi, daan la sens foruass Intérieure I r a i ae 
attaques soviétiques ss sont i n sala ee sans i l i e s t s l , m 
formattoni coopérant avec des Baltes n nasal» n . s a * 
quasi totalité es» hauteurs eoxalnaatss d s gaaen» 

De pâmantes foraaatiens aèrjoanea e a t pisanaé M 
fiée» eaBsaaaa» ermeiBaJasaent eellea étsMIss sur les créées de 
eeeasteaaé des pertes isspsrtaata» k des rneaaialssasaai as 
tiques. 

Au large de Kerteh. an transe de 11 navire» « e s s a i » saaV 
de traverser le erse de mer, a été rsawassé par sa feu i f l n e sav 
Dans le bassin da Doaeta, uns atiaaue létale de ressassât sente» 
l'artiBeris et Os rariatésa s'est ifaBÉrli s a prix de H si la» a 

Dana le secteur de l'aneieun» poche dont•rrlaaaent Se -

s t s s n (rompes Isolés seetètstaes ea t été aaéaatis a u eaars Snt 
nattayaee qai BOBS ea t Bernais ds faire 1-aêê srlsaBaaas» 
pétées de renncml centre la tête de poat au Talebse e a t 
combats acharnés trâes k la résarUacs teaacs de antre 
été effleacement soutenue par l'artillerie et l'aviation. Tingt et 
neaal et plusieurs kattsriss ont été sais boa» 

Dans le »oi*a de Plalaaae. ose avisas de l i t ai eat eeaskaéj 
rapide ennemie e t ont saaoaaBaaaé seax antres piunas natBBS» 
Dana la baie ae Kola, eeux grands oarso» aovissssusa eas été 
dee bosnbrt de gi 

Après l'annonce de lé prise de Ktarsa-htairou*}, eue non» 
bliée hier, le communiqué poursuit : 

Les formations blindée» allemandes et Italiens sa e a t SSMeea 
l'ennemi vaincu et eat attelât le tsi iHabs k ras* a s lueaxa» » 
coBttngsats de l'aviation allemanée st lUsamne atst sAtagsal 
votas de retraits et les lastsllattoaa an 
aséa» d'Arsbie. 

Dana la latte contre la Orange a m e n a i , 
écoulée su moyen ae bombo», les méfaits rien» saHIleaiei des 
U rérien eètiere de Waa». 

Dana la sui t da M fula. le» bambasdtalt blllaaalaasn 
nouveau nn raid sur ta vlUe 
an naeysn de bombe 
tas Une tentattre 
écroulée eena le feu 
formations reçues Jasent 

Du 17 au M Juin, l'aviatton angialea a perarn 1 
eux e u t été abattus par ls marine ds inerte aitaButada 
s NI» g» non» avens par t u 17 appareil» sans la ra 
Bretagne. 

Le communiqué se termine par remmenée snat 
iloiéa hier. 

i lea cotas aa Fraaca i i t i i a » u n 
centre d habirg»»»n»t é» k 

tPh. aaooi 

da leur slapart pou» 

à Parit . 

- L e eeaxsté éeaaa 
tériei as ieue 1rs es 
sous la isréstde 

— 

LE BOLCHCVISMC CONTHE L'EUHOI»E 
qui •'•mvrlrm k lMmf 

AU PALAIS DIS BEAUX-ARTS 

allaramnsS.es

